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un autre, c'est parce qu'il est voisin du
hamcau de Cancellier et qu'il existe ega-
lement, dans la region, une grande
fabrique de meubles; il est par consequent
indispensable de permettre aux ouvriers
d'Attimis et environs de garder leur
travail. Les premieres baraques (d'une
surface habitable de 1800 m2) ont ete expe-

Apres le tremblement de terre au Frioul,
le groupe de Geneve de la Societe Suisse

des chiens de catastrophe (SSCC) est en
ebullition Geneve rejoit l'avis que
deux conducteurs, avec les chiens Annouk
de Chalamala, berger allemand, et Blitz de

Pierrefleur, boxer, doivent partir d'une
minute ä l'autre. Deux autres chiens sont
alarmes en Suisse allemande L'ordre
de depart est donne Nous decollons
entasses dans l'etroite cabine d'un Porter,
nos quatre chiens coinces entre nous et le

materiel Nous atterrissons ä Udine;
deux helicopteres des sapeurs pompiers
Italiens nous emmenent ä Gemona, 35 km

diees au Frioul dans la premiere moitie
d'octobre, et une equipe de volontaires
suisses a aussitöt commence le montage.

Grace aux efforts conjugues de la
Confederation, du corps suisse d'aide en cas de

catastrophe, de la CRS et des autorites
locales, quelque 700 habitants de la region
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plus lom, qui sera notre base Nous
rejoignons tout de suite la colonne mobile
des pompiers de Rome et entrons en
action avec eux. Notre objectif est le vieux
Gemona Nos chiens, d'emblee,
s'adaptent au terrain et nous apprecions la
valeur et la justesse de nos entrainements.
Notre premiere recherche a lieu dans une
cour interieure; le fils, age d'une quaran-
taine d'annees, qui a perdu femme et
enfants, cherche desesperement ses vieux

parents, qu'il espere encore vivants sous sa

maison effondree ä la hauteur du
deuxieme etage Nos chiens nous
precedent, les muscles bandes, les ongles cro-

ont pu s'installer dans ces baraques
munies d'isolations et chauffables.
Les delais de redaction ne nous permet-
tent pas de faire publier les evenements du
Frioul jusqu'ä la date de parution de ce

numero. Nous tiendrons cependant nos
lecteurs au courant de revolution de la
situation dans un prochain numero. pv

en detresse

ches dans les debris Tout ä coup, on
repond: les deux vieux vivront; pour nous,
conducteurs de chiens, quelle emotion!
Les chiens ont compris leur mission et
donnent le maximum. Entre chaque
recherche, lis se couchent pour recuperer
et dorment immediatement. lis sont solli-
cites de partout, car ils ont instantanement
demontre leur valeur, ils sont les yeux des

sauveteurs qui, sans eux, degagent au
hasard en perdant leur efficacite Nos
chiens n'en peuvent plus Six chiens
frais arriveront demain matin pour la
releve Au total, les 12 chiens engages
auront accompli 209 designations, per-
mettant de degager une vingtaine de survi-
vants et quelque 200 corps...
Ce temoignage poignant de M. Claude
Choitel, sauveteur du groupe de Geneve
de la SSCC, demontre mieux que toute
chose, l'immense role que peuvent jouer,
en cas de catastrophe, des chiens speciale-
ment formes ä sauver des vies humaines.
Que fait la Suisse dans ce domaine? C'est
ce que nous nous proposons de decouvrir
dans les lignes qui suivent.

La creation de la Societe suisse des chiens
de catastrophe (SSCC) remonte en fait ä

l'annee 1968: un groupe «K»
(catastrophe) fut fonde ä ce moment-lä avec,
entre autres, la collaboration de la police
cantonale zuricoise. Plus tard, en 1971, la
SSCC fut officiellement constituee en tant
que section de la Societe cynologique
suisse. Un reglement des epreuves pour
conducteurs de chiens sportifs fut alors
etabli. 11 permet encore aujourd'hui

Le chien de catastrophe:

Meilleur ami de l'homme
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f.
Photo Gass

Une partie de l'equipe de sauveteurs de la
SSCC transportee par la GASS, ä son
arrivee au Frioul. Mis a part le materiel
necessaire pour les travaux de recherche de
survivants, les bagages de chaque sauveteur
se reduisent au minimum - im seul sac de

motitagne. En cas de penurie d'eau
potable, les conducteurs de chiens doivent
cependant veiller ä empörter suffisammenl
d'eau pour eux-memes et pour leurs betes.

Photo C. Gluntz

Un sauveteur et son chien au travail dans
un village du Eriottl. l.a chaleur, la
poussiere et les dangers du terrain out
rendu leur tdche particulierement ardue.
Pour ce genre de travail, l'odorat de la bete
est primordial; certaines d'entre elles out
decouvert des personnes ensevelies sous
6 metres de decombres. A vant le travail, le
sauveteur debarrasse le chien de son collier
et de son «brassard» afin d'eviter que la
bete tie s'accroche a des asperites et se
Messe.

Photo C. Valiquer

Des sauveteurs et leur chien s'entrainant
tors d'tin cours «d'intervention pratique»
organise dans un «village de catastrophe»
reconstitue a Wangen-sur-l'Aar. Un chien,
mi'me apres avoir obtenu un certificat de

chien de catastrophe, doit continuer a

s'entrainer. C'est pourquoi les huit groupes
regionaux de la SSCC organisent reguliere-
ment des exercices, des epreaves et des

concoitrs. Le sauveteur dirige le travail de

son chien; la bete, quant it eile, aboie a

chaque fois qu elle a decouvert une
«victime» ensevelie, en I'occurrence des assistants

specialement recrutes comme
figurants pour les cours d'entrainement
pratique.
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d'assurer la releve ä partir de la Societe

cynologique suisse: un chien sportif —

chien de recherche, de defense, d'ava-
lanche ou sanitaire — et son conducteur
peuvent, s'ils le desirent, subir une
epreuve qui prepare dejä dans une large
mesure le chien ä ses täches futures. La
bete devra, bien sür, encore apprendre
beaucoup de choses avant qu'elle puisse
participer ä un cours de «mise en pratique».

Celui-ci, d'une duree de deux jours
et organise souvent avec la collaboration
de l'armee (troupe de protection aerien-
ne), demontrera des lors ce qu'il reste ä

faire, les lacunes ä combler ou les progres
realises par le chien et son conducteur.

La SSCC fut fondee par MM. Urs Ochsenbein

et Peter Kradolfer, officier de la
protection aerienne. Ces deux hommes - le

premier avec son boxer Gary, le second
avec son berger allemand Ari — poursui-
vaient, meme sans se connaitre ä l'epoque,
des buts identiques. Etant Fun des rares
conducteurs actifs de chiens d'avalanche,
M. Ochsenbein, tout comme M.
Kradolfer, etait d'avis qu'un chien
d'avalanche, par exemple, pourrait fort bien
etre entraine ä effectuer un travail
pratique de recherche dans les decombres,
malgre la presence d'odeurs tres diverses
relevee en ces lieux. Bientot Gary et Ari
devinrent des «prototypes» avec lesquels
furent faites toutes sortes d'experiences.
Aujourd'hui, le travail s'etend ä toutes les

races de chiens de moyenne grandeur, y
compris aux bätards.

La SSCC est la seule organisation de ce

genre en Suisse; ses instructions de formation,

fixees par ecrit, ainsi que le regle-
ment des epreuves sont meme utilises
actuellement en Allemagne meridionale, ä

deux endroits en Amerique, et sont egale-
ment introduits en Autriche ä l'heure
actuelle. L'efficacite de la methode de
formation mise au point par la SSCC ne fait
done aucun doute.
A l'heure actuelle, la SSCC s'occupe d'une
quarantaine de chiens. Le nombre de ses

membres est de 250 environ, parmi
lesquels figurent non seulement les proprie-
taires des chiens mais encore toutes les

personnes dont le chien a ete reconnu
inapte au travail pratique mais qui, s'inte-
ressant de pres au travail de la Societe, se

mettent benevolement ä la disposition de
celle-ci comme assistants ä la formation ou
aux interventions pratiques. La direction
centrale de la SSCC est assumee ä Thoune
par le president de la Societe, M. Otto
Aeschbacher. M. Ochsenbein, quant ä lui,
est le responsable de la formation et des
interventions pratiques. La SSCC compte
huit organisations regionales: Zurich,
Suisse Orientale, Suisse centrale, Grisons,
Tessin, Geneve et un groupe special ä

Walenstadt; la section de Bale est
actuellement en voie de restructuration. Chaque
groupe regional comprend un chef specia-
lement forme qui est responsable de sa

region, de ses conducteurs de chiens et des
interventions pratiques, ainsi que des ins-
tructeurs formes par la SSCC qui assurent,
au niveau regional, la formation des

conducteurs et de leurs chiens.

Un chien ne saurait «apprendre» comme
un ecolier sur les bancs de classe. Toute la
formation est fondee sur les «associations
d'idees», le celebre reflexe de Pavlov. La
clarte des ordres, des messages et des dif-
ferentes situations auxquelles se trouve
confrontee la bete, est done primordiale.
Par des demarches claires, le conducteur
doit etre ä meme de faire comprendre ä

son compagnon comment il doit reagir
dans une situation donnee. Le meilleur
instrument de travail dont dispose le chien
est sans conteste son odorat, sans lequel
aucune collaboration entre le maitre et la
bete ne serait possible. Au depart, il faut
bien sür que le chien dispose des dons
necessaries; en outre, il est indispensable
que sa personnalite soit restee intacte (un
chien opprime ou soumis ä des contraintes
ne pourra faire un bon candidat), que la

bete ait du caractere, temoigne de la joie
et de l'endurance1. II faut aussi que la bete
soit independante; plus tard en effet, le
chien devra pouvoir travailler seul, le role
du conducteur se limitant ä stimuler Paction

de son chien, ä l'observer et ä recon-
naitre les signes donnes par la bete. La
formation commence en fait chez l'ele-
veur. Celui-ci devra veiller ä procurer ä la
bete un nombre süffisant de sensations
exterieures, de «chocs» avec l'environne-
ment pendant les sept premieres semaines
de la vie du chien, de fa$on ä rendre la

bete sure d'elle-meme en face des situations

les plus diverses. La formation dure

environ deux ans; ainsi, les chiens entrent
en action pour la premiere fois vers trois
ans et travaillent jusqu'ä Page de huit ou
neuf ans. Le but de la formation est avant
tout la recherche des etres humains. Dans
des regions comme le Frioul, par exemple,
oü, apres trois jours il ne restait plus aucun
survivant, les chiens ont cependant dü etre
«recycles» pour rechercher les morts. La
SSCC estime que c'est lä une des
experiences les plus importantes qu'elle ait
faites.

Les accidents lors d'exercices ou d'inter-
ventions pratiques sont fort rares et sont
toujours dus ä l'imprudence du conducteur.

II reste cependant le delicat
Probleme de la protection des pattes du chien
lors de travaux de recherche effectues sur
des surfaces irregulieres ou dangereuses.
L'experience a toutefois demontre que la
bete travaillait mieux sans «gants» que les

pattes protegees.

Parmi les multiples interventions de la
SSCC en Suisse, il convient de relever les
recherches frequentes effectuees en mon-
tagne, son intervention lors de la destruction

d'une fabrique d'explosifs ä Dietikon
en 1969, et lors du glissement de terrain
dans le Wägital en 1972. Ces deux der-
nieres experiences ont ete analysees en
profondeur et les enseignements qui en
ont ete tires ont pu etre utilement appliques

au Frioul.

La SSCC n'est pas subventionnee et

espere pour cette raison encore augmenter
le nombre de ses membres. En temps
normal, les conducteurs de chiens
travaillent benevolement; ils sont couverts
par une assurance fort onereuse pour la
SSCC. Dans le cas du Frioul, la societe a

eu le privilege d'obtenir pour ses collabo-
rateurs une compensation de salaire
versee par la GASS ainsi que l'assurance
de conditions de travail et de logement
optimales.

La redaction de la Croix-Rouge suisse

remercie M. Urs Ochsenbein de sa pre-
cieuse collaboration qui a permis la mise
au point du present article. pv
1 Ainsi, les chiens operant au Frioul ont garde leur
enthousiasme malgre la temperature elevee (36 °C),
la poussiere et des conditions de travail penibles.
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